
Lettre des évêques de France 

 aux prêtres, diacres, personnes consacrées, laïcs en mission ecclésiale et au peuple de Dieu 

à l’occasion du Jubilé et de l’anniversaire du Concile de Nicée 

Le Pape François, fidèle à la tradition de l’Église enracinée dans les prescriptions bibliques, 

a déclarée 2025 « année sainte ». il nous encourage à être « Pèlerins de l’Espérance ». Il 

nous appelle à profiter de ce jubilé pour marcher d’un pas décidé. 

Il se trouve qu’en cette année jubilaire, nous célébrons aussi le 1700e anniversaire du 

premier grand Concile œcuménique, le Concile de Nicée. Les évêques ont alors affirmé la 

« consubstantialité » de Jésus-Christ avec le Père. En nous gardant fidèles à ce que Jésus 

a révélé de lui-même, de son Père et de l’Esprit, la profession de foi protège ce mystère 

contre notre tentation de le réduire en l’adaptant aux capacités limitées de notre raison et 

à nos schémas sur Dieu. 

Professer la foi de Nicée, reçue dans l’Église, entraîne nécessairement une nouvelle façon 

de prier et de vivre. Reconnaissons-nous vraiment que >Dieu se révèle sur le visage de 

Jésus ? Laissons-nous ce visage s’imprimer en nous, de sorte que notre regard sur les 

autres, sur tous les autres, et notre attitude vis-à-vis d’eux soit ceux du Christ lui-même ? 

L’univers, par conséquent, n’est plus organisé selon les catégories du pur et de l’impur. Tout 

peut être pur pour ceux et celles qui se convertissent toujours à la suite du Christ. 

Sur ce chemin, la prière de l’Église est un exact reflet et la continuité de ce grand mystère 

de l’incarnation. Dieu entré dans l’histoire y demeure présent d’une manière éminente dans 

des gestes et des paroles qui actualisent la promesse de Jésus. Il n’est pas un Dieu lointain 

agissant par des paroles et des gestes magiques, il est le Dieu qui marche ave nous dans 

l’humilité de notre humanité. 

Parce que nous croyons, avec sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus que « le Royaume de Dieu 

est au-dedans de nous », nous sommes stimulés à transformer le monde par la puissance de 

l’Évangile, non pas à la manière des hommes ou de quelque système politique que ce soit, 

mais à la manière du Fils de Dieu venu pour sauver toute l’humanité : offrir sa vie par 

amour. 

Nous, vos évêques, certains que « les bontés de Dieu ne sont pas épuisées », mais se 

renouvellent chaque matin (Lm. 3, 22-23), au nom de notre mission de successeurs des 

Apôtres, vous invitons tous, jeunes et vieux, malades et bien portants, familles, consacrés, 

célibataires, croyants de toutes sensibilités, forts de nos richesses si variées, à vivre de 

cette Espérance fondée en Jésus-Christ. Répondons ensemble au magnifique et 

enthousiasmant appel à la sainteté, que nous adresse notre beau Dieu, trois fois saint, 

Père, Fils et Saint-Esprit ! 


